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Changements de l’environnement 

physique et climatique et explosion 

démographique (5 102 980 habitants en 

1977 à 15.203.822 habitants en 2010)

Paupérisation très prononcée de la 

population,

Augmentation de la vulnérabilité et 

Migration massive de populations 

rurales vers les centres urbains.

Pression de la demande en    produits 

laitiers

Faible compétitivité de la production 

locale

Approvisionnement en produits laitiers 

largement dépendant des importations

(plus de 14 milliards en 2009)

Nouveaux enjeux

Profondes mutations de 

l’environnent des filières 

locales (entrée de nouveaux 

acteurs dans les circuits, 

présence des industries de 

transformation

Crise au niveau mondial

Programme prioritaire du 

gouvernement (P3, 9, 11, 12 

SDR)

Introduction : Eléments de contexte 

Analyser les effets et impacts 

des projets de développement 

de la filière

Eléments du contexte.ppt


Contraintes à la production du lait

Production

Lait, Viande, …

P(production)= G (génotype)+ E(environnement)

Environnement 

•Alimentation

•Santé

•Hygiène

•Conditions d’ambiance

Génétique 

Alimentation.ppt
santé.ppt
hygiene.ppt
ambiance.ppt


Diagnostic de la filière laitière

Objectif à atteindre
développer la production laitière

Contraintes liées à l’animal

1. Alimentation + eau en     
.....quantité et en qualité

2.  Prophylaxie

3. Animal
(zootechnie)

*Contraintes liées aux moyens*Contraintes liées à l’homme

1. Organisation des acteurs

2.
Technicité et        
encadrement

1.  Accès au crédit, et 
subventions

2. Accès au foncier

3.
matériel bâtiment 

équipement
etc…

3. Commerciali-
sation et 

marketing



Les programmes du gouvernement pour 
développer la filière laitière

Les grandes orientations nationales

Dès l’accession du pays à l’indépendance, la politique du 

secteur laitier s’est construite autour de trois (4) axes pour 

améliorer la production et développer l’industrie laitière : 

-la sélection, la multiplication et la diffusion de 

géniteurs performants ; 

-l’amélioration de l’alimentation du cheptel ; 

-la promotion de l’industrie laitière. 

-L’accès au foncier

*L’amélioration de la santé animale (axe transversal, 

plusieurs programmes de lutte contre les épizooties)

selection genetique.ppt
alim.ppt
promotion industries.ppt
foncier.ppt


Le programme spécial du Président de la République
(Fonds PPTE/Etat du Niger)

Acquisition du cheptel laitier performant

Octroie de crédit de campagne

Appui à l’alimentation du cheptel laitier

Campagnes de vaccination et de déparasitage gratuites du

cheptel

Projets d’appui à la filière laitière périurbaine



Le Projet Azawak (Coopération belge)

Amélioration génétique du cheptel laitier 

par la sélection et la diffusion des géniteurs 

Azawak

Le Projet Target lait (USAID, exécution : INRAN) 

tester et disséminer des techniques de santé animale, de 

production fourragère, de complémentation alimentaire et 

de collecte, conservation et transformation de lait.



Le projet de sécurisation de l’Elevage et de 
l’Agriculture périurbains (PSEAU) (Coopération 

française)

Concertation et négociation entre les acteurs de la filière en vue de

l’orientation des actions.

Repérage et mise au point d’innovations technico-économiques

répondant aux besoins des acteurs et visant à améliorer les

performances de chacune des filières.

Appui à la mise en place de dispositifs d’appui conseil, placés sous

la responsabilité des acteurs des filières .



Le projet Lait Saint pour le Niger (LSN) (Coopération belge)

Amélioration de la qualité hygiénique du lait

Appui à l’amélioration de la santé Animale (mise en 

relation des différents maillons, structuration des 

acteurs, organisation de la campagne de vaccination, 

….)

Appui à la recherche (zoonoses, maladies diverses)

Développement du circuit de la commercialisation du 

lait

Mise en place des petites unités de transformation du 

lait



Le projet APPLN (Appui aux petits producteurs 
Laitiers au Niger) (Coopération belge)

Accroître production laitière par l’amélioration de l’alimentation 

des animaux des petits producteurs de Niamey

Appui à l’alimentation du cheptel

Appui à la structuration des acteurs,

Mise en place d’un réseau d’AE (APV) pour assurer la santé 

animale de proximité



Analyse des résultats des 
programmes et projets d’amélioration 

de la filière laitière locale



Impact des Programmes de développement sur la 
filière laitière

1. Les politiques de développement de la filière

•Les programmes demeurent très pertinents: les causes 

(raison d’être) à l’origine de ces programmes sont plus que 

jamais d’actualité.

•Existence de grandes orientations à travers les 

documents de politiques globales: SDR, SRP, document de 

relance du secteur de l’élevage, …

•Insuffisances dans l’élaboration de politiques sectorielles

bien définies : objectifs vagues, insuffisance de vision et 

de planification, pas de continuité et de suivi dans les 

actions.



2. Les programmes d’amélioration génétique

La diffusion de géniteurs a connu très peu de succès: 

•Echec au niveau des sites prévus pour l’intensification de la production 

laitière dans les périmètres irrigués (coopératives laitières de Kirkissoye 

et de Dembou). Ces coopératives ont rapidement évolué passant des 

mains des paysans à celles de personnes nanties pour lesquelles 

l’élevage relève plutôt de l’agrément que d’une activité lucrative ;

•Quatre Centres de Multiplication de bétail (Ibécétène, Sayam, Bathé et 
Fako) ont été créés mais la sélection des autres races bovines n’a 
pratiquement pas (ou très peu) été envisagée. Seule l’Azaouak a fait 
l’objet de sélection. Très peu d’études ont été conduites sur les autres 
races bovines.

•En conclusion, la sélection n’a pas eu d’impact sur les 

élevages laitiers et sa contribution  à l’amélioration de la 

production laitière a été insuffisante. 



3. L’amélioration de l’alimentation du cheptel

 Echec du programme d’amélioration des parcours naturels. Plutôt, dégradation 
poussées des aires de pâturage. Envahissement des parcours par des espèces 
non appétées (Sida cordifolia, P. tomantosa…). 

 Le programme des cultures fourragères améliorantes en zone agricole comme 
base d’intégration de l’élevage à l’agriculture pluviale n’a eu aucun impact. Les 
recherches dans ce domaine sont restées très rudimentaires. Pas d’action 
concrète et significative sur le terrain.

 Echec du programme des cultures fourragères irriguées dans les zones 
d’intensification de l’Agriculture (Aménagement Hydro - Agricole). Les installations 
au niveau des coopératives de production laitière (Kirkissoye, Dembou) ne sont 
pas adaptées (actuellement non fonctionnelles). 

 Les UAB (Niamey-Zinder) n’ont que faiblement assuré leur rôles de fournisseurs 

d’intrants zootechniques, non adoptées par les populations.

 Les programmes d’amélioration de n’ont pas eu d’impact significatif et 

l’alimentation est toujours restée une contrainte majeure à la production 

laitière. Dépendance du fourrage naturel, importation des compléments 

alimentaires.



• Pas d’impact significatif de la politique de création les laiteries 

modulaires (privatisation de la Solani, Usine de Maradi non adaptée, …).

• Création des laiteries privées de type modernes surtout à Niamey: 

développement de la filière locale périurbaine, augmentation de la 

satisfaction chez les consommateurs.

• le Niger est très dépendant des importations de lait et produits laitiers 

pour satisfaire une demande sans cesse croissante

4. La promotion de l’industrie laitière



5. La promotion de la santé animale

• Le délaissement de la santé animale par l’état a provoqué 
un recule considérable de la couverture sanitaire du cheptel.

• La privatisation a eu un démarrage très lent. Soutien des 
PTF, démarrage de la profession: accès de plus satisfaisant 
en intrants zootechniques et médicaments vétérinaires. 
Difficulté des jeunes vétérinaires à s’installer.

• Mise à genou du système de privatisation par la campagne 
de vaccination gratuite

• En conclusion : impact très faible des politiques mais 
meilleur accès aux soins et intrants (faible pouvoir 
d’achat des éleveurs).

5. La promotion de la santé animale



• Malgré la politique en la matière (code rural), les 

producteurs périurbains connaissent une insécurité foncière. 

Cette dernière résulte du double usage du foncier urbain 

(infrastructures urbaines et activités agricoles). Cette 

situation entraîne souvent l’instabilité des producteurs et 

l’absence de parcours pour les animaux. 

6. La question foncière



7. Résultats des projets récents d’appui à la 

filière 

Trop tôt pour réellement évaluer l’impact, évolution notables 

observées:

a. Sur le plan du renforcement des capacités

• Meilleure prise en compte des questions d’hygiène au niveau de 

l’environnement direct et des denrées 

• Capacité à cerner, localement, certaines causes de l’avarie du lait

• Amélioration des connaissances en santé et production animales 

(signes des maladies, premiers soins, alimentation & 

complémentation stratégique, sélection, …).

• Connaissances en vie associative (s’associer pour défendre ses 

intérêts).

• Amélioration de la représentativités des éleveurs dans les réunions 

(cadre de concertation des acteurs de la filière)



b. Sur le plan de l’amélioration de la santé et 

de la production au niveau des sites suivis:

• Augmentation significative de la productivité grâce aux 

soins et complémentation stratégique

• Augmentation du nombre d’animaux vaccinés contre les 

maladies (de 10 à 80%)

• Augmentation du nombre de recours aux soins 

vétérinaires de proximité

7. Résultats des projets récents d’appui à la 

filière 



c. Sur le plan économique
• Amélioration des revenus des producteurs (plus du lait vendu, moins 

de rejet).

• Amélioration des revenus des collecteurs (amélioration de l’hygiène, 
de la quantité transportée, moins de rejet, amélioration du temps de 
transport).  

• Elargissement de la clientèle des vétérinaires installés dans et autour 
de Niamey (ceux qui ont été mobilisés par le projet).

• Augmentation de la quantité de lait transformé par les laiterie avec 
apparition des produits de niche (CLN, laitière du Sahel)

• Amélioration des revenus au niveau des femmes (augmentation de la 
quantité, diversification des produits vendus)

7. Résultats des projets récents d’appui à la 

filière 



Quelles perspectives pour le développement 

de la filière laitière locale, ….?

L’analyse des indicateurs macro au niveau des populations cibles 

:…..

• Indice de pauvreté

• Revenu annuel par habitant

• Indice de développement humain

• Satisfaction des besoins vitaux (qtité de lait/personne/an)

• Indice de développement en fonction du genre

… montre que de manière globale, les PDL ont été très pertinents, 

très peu efficaces, très peu efficients, peu viables/durables et 

ont eu un faible impact.

Cependant eu égard son importance socio-économique (place dans

l’économie, nutrition, occupation de la population, …), l’élevage et plus

précisément la filière laitière est porteuse d’espoir pour toutes les

couches sociales du pays et pour la jeunesse en particulier. 

Conclusion
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